
e oI& Patrie*

Elle resta denoce dê0Irablé état jus-
qu'au mois dejuillet, oùje lOi procUrai un,»
bouteille de voie VM de Bois et une bor-
te de vos Pillis Nous tê>ndvtns que
cela lui était d nrand 'secor'u; j'en fis
acheter encoM4rbis bouteilles, et elle n'a
pas discontinué d'en prendre jusqu'aujour-
d'hui, quoiqu'elle se trouve maintenant si
parfaitement bien, que son état n'en re-
quierre pas un plus long usage. Elle est
persuadée que votre excellente préparation
lui a sauvé la vie.

Je suis, etc.,
JOSEPH C. PAULDING.

OiJe connais très bien la famille de M.
J. C Paulding et je sais que Madame Paul-
ding a été tourmentée par des souffrances
d'esprit et de corps pendant plusieurs an-
nées, et qu'elle se porte bien maintenant
grâce à la médecine du Dr. Halsey.

A. L. BARNES, D. D.

(A continuer.)

VIEILLES GAZETTES.

VIELLES Gazettes à vendre, à ce bu-
reau. Prix: 8 sous la livre.

Québec, 19 sept. 1849.

COLLEGE DES MEDECINS ET CHI-
RURGIENS DU BAS-CANADA.

L E bureau des gouverneurs du collége
des Médecins et Chirurgiens du Bas-

Canada tiendra sa séance semi-annuelle
pour l'examen des candidats à la pratique
et à l'étude de la médecine, à Montréal,
MARDI, le NEUF octobre prochain, à
DIX heures A. M.

Les candidats sont requis de déposer
leurs certificats chez l'un ou l'autre des se-
crétaires, au moins dix jours avant l'as-
semblée.1

Les gradués des Université des Etats-
Unis qui ont pratiqué l'art médical dans le
Bas-Canada, pendant au moins dix années,
pourront obtenir une licence sous certaines
conditions spécifiées dans l'acte 12 Vict.,
chap. 52.P

Par ordre,
A.1H. DAVID, M. D.,
Secrétaire, Dist. .Mont.

Québec, 19 sept. 1849.

Bureau du pret aux Incendies.
HOTEL DU PARLEMENT,

Québec, lerjnin 1849.

VIS est par le présent donné à ceux des
.Incendiés qui n'ont pas encore payé

l'intérêt échu qu'ils doivent en vertu de
1 urs obligations du ler (lécenibre 1847 et
IS48, qu'ils aient à payer immédiatement

.oissigné, sinon et pas-é le ler juillet
piroiain ils seront tous indistiâctement
poursuivis.

FELIX GLACKEMEYER,

A LOUF
dans la Parotsse de l'Isle- Verte

(COMTÉ DE RimousK)

Une maison spacieuse, située près de
1e 1'Eglise et dn St. Laurent, à une distan-

ce convenable et commode pour aller y
prendre les bains, au quai de John Ed. Barry,
écr. distance d'environ 10 arpents. Cette loca-
lité est très salubre, et cette maison est très
confortable et bien peinte, dans laquelle, il y a
plusieures chambres a coucher, chambre de com-
pagie, salle à manger, cuisine,- entrée et dé-.
pense. Il y a aussi des mansardes logeables. S'a-
dresser sur les lieux à

HONORE ROY, Ecr.
MARcHAND,

Propriétaire.
Isle-Verte, 11 sept. 1849.

JOB GAUVIN,
No. 1. Rue La Fabrique1 Haute-Vill,

LE Soussigné prend la liberté d'annoncer à ses
amis et au publienÙ général, qu'il vient d'ou-

vrir un magasin de
Quincaillerie et Ferronnerie.

dans la maison ci-devantocupée par M. Labrie.
-Son fonds de magasin est au complet, et il ose

assurer qu'on trouvera chez lui.tous les effets dont
on aura besoin, àdes prix très modérés. L'expé-
rience qu'il a acquise dans cette branche de com-
merce, et la ponctualité avec laquelle les pratiques
seront servies, devront lui mériter une part du pa,
tronage public.

Rue LaFabriue.
Vis-à-vis le magasin de M. Boisseau.

JOS. GAUV1N.

Paniers Français en Osier.
CORDES DE VIOLON, etc.LES SoussIGNÉs viennent de reuevÀ

par le navire Océan, venu direî.
ment de Bordeaux à Québec, une grane
variété de Paniers, Corbeilles, Gibecières,
Paniers pour la péche, &c., &c.

3. 0 0. grémazie.
Québec, 4 juin, 1849.

Articles de Fantaisie,
lES Soussignés ontreçu par le Douglas

de Londresý un assortinent considéra-
ble d'Articles de Goût se composant de
Porte-monnaie en Nacre de Perle incrusté
en argent, Ditto en Papier mâché, Souve-
nirs en Nacre de perle ciselé sur fond de
velours, Bourses mécaniques, objets en
Albâtre, Eventails riches, Bracelets,
Agralles, Livres de Prières richement re-
liés en velours, &c., &c.

J. & 0. REMAZIE.
Québec, 4 juin 1849.

MPLACßMENTS et so vendre

,Québec, 4jsn184 . t I i

8. TALIIT.i
Avocat, a établi son bureau an No. 63 Rue St.
Louis, Haute-Ville de Québec, 5e poste déta
Cour.-4 mai, 1849.

Nouvel Etablissement.
LE Soussigné à l'honneur d'infort-r le

public qu'il a ouvert un établissement comme

I M P R I M E U R

Libraire et Papetier.
RUE BUADE
Haute-Ville,

9
QUEBEC.

RUE BUADE,
Haute- Ville,

Il vient de recevoir p'a C.7s.N4D.d de Glas-
gow, un assortiment considérable consistant en
PAPIER de toutes qualités et descriptions, Élu-
rnes d'acier, de Gillotis et Perry, en cartes et en
boites. Plumes de Cigne et d'Oie, Enveloppes,
Cire à cacheter, Encre, Encriers, Pupitre porta-'
tifs, Porte-feuilles Papier à musique, Carton, Des-
sei de Londres, Cartes, Plumestd'Or, etc., et au-
trest articles de goûit et d'utilité trop nombreux a
détailler dont un catalogue sera publié dans le
cours de la semaine.

Une grande variété de LIVRES d'ECOLES,
Dictionnaires. Atlas, Cahiers.

Lessigné e ére pat s i gue expérienqe
dans cette branche de comMerce, acqumse dans un
des plus ancieés établissements, et par une stricte
attention aux affaires mériter une part du patrona-
ge public.

J. T. Brousseau.
Québec, 28 mai, 1849.

Mantenant en. débarquement, et d vendre

p&r le soussigné.

UIL E DE LIN. double bouillie,
BRIQUES A FEU marqué"« curr."
GENEVIEVRE de " DeeKuypers"

HA R BONide Smith, dquble criblé.
C. E.- LEVÉY et Cie. 1

Québec, 2juillet 1949.
TOSEPH P1TITCLERC, Notaire, rue st.
&YJoseph, No . 14, Haute-Ville.

Québec, 26 mai 1848.

INS FRANIJaiL
LES Souss*gnés viennent de recevoir par

le navire l'Océan, venu directement de
Bordeaux à Québec, une grande quantite
de VINS FRANÇAIS en caisses et en fu-
tailles, consistant en

ST. JULIEN,
ST. EST AFE

1oNFERRA*D,
BOURG,

SAUTERNES,
GRAVES,
CERONS,

Vins rouges.

Vins blancs.

LIQUEURS de la Martinique,
Do. de Bordeaux,
VINS de la Champagne,
SI LLERY gd. Mousseux,
VERZENAY, do.
VILLEDOMANGE,
%s & an "FTTTT

- 06748 Muntréal, ~9 avril 1~49

MUL DU MO rT-PLAISANT,
FB A NÇA ISE Et ANGLAiS E

tenue par

J. G. SMITH

Rue 4'Aiguillon, faubourg St. Jean, en haut de
PEgise.-Québec,7 mai 1849.

REBELLIOJ!

NOtIJ AU CEItTIPICAT.
Depuis que l'analyse del'EAU DES SOURCES

DE PLANTAGENET a paru devant le public,

jen airecommandé l'usage à beauconp de mes
malades, qui en ont retiré un bien considérable.

Elle est1ien appropriée à boaucoup d'entre les
maladies de% organes urinaires, aux affections de la
peau, à la cohstipation provenant de déranaement
soit gastriques ou hépatiqqe, aux affections
scrofulenses, et à quelques formes de l'hydropi-
sie.

Comme moyen d'apaiser la fifintenseq ui ac-
compagne le-Choléra, et d'ai r à la cure e cette
maladie, lorsqu'on l'ajoute à uelqu'autre traite-
ment, elle doit former un médicament des plus
prédieux,

GEORGE D. GJBB.
LWhtié'da Collége Royàl de Chirurgiens d'Ir-

lande.
Montréal, 3juillet 1849.

lpropriétaire, par ordredes Médecins de l'Hô-
pita -Général de Montréal, féurpit journellement

de->grades quanttités de cetlge .'.ai curative pour
lusage des maladies souns tritemlent à cet Il"ital.

'adresser au 1épot, No 1, Eue !es JadIiius.
Haute-Ville.

J. HAYTER.

Quéhec, 9Juillct 1849.
Setul-4,gent.

Digne d'attention.
Voulez.vous conserver votre santé, ci-

toyens de Québec ?

Voulez-vous vous tenir en gairde contre
la maladie qui est attendue dans lepays ?. .

F AITES comme les citoyens de Montréal :
buvez de l'Eau de Plantagenet. Vous ver-

rez par tes nombreux eettifiáts des preràiers mé-.
decins de Montréal, qui eht absolument néces-
saire de faire usage de cette E. _dans ce temps-ci.
I s'en est vendu dans les trois dépôts à Montréal,

depuis le 3 miai au 18 Juin, il1,500 gallons. Aussi
les noms de 45 médecin s'accordent-ils à dirent
que la cité de Montréal n'a jamais été dans un
état de salubrité plus satisfaisant qu'il ne l'est
actuellement. Le prôprétaire de. ette EAc a
en sa possession au a de 300 certificats des
premières familles de Montréal, des cures mer-
veilleuses obtenues par l'usage des Eaux de Plan-
tagenet, et dont il est prêt à les montrer à ceux

ui le désirent. Voieies noris de plusieurs mé-
ecins de Montréal, qui ont donné leur ceitifiaet

en faveur de cette eau ; que le publie en juge par
lui-même.-

Drs. W. Nelson, Drs. F .L Trudel,
J. G. Bibaud, Il. IM\ouni
J. E Codorre, . Ale Mctulocli,
J. L. Leproion, R L McDo.IL

G .Camp

un-. P ' e en *

dé.ieuiïîr et une autiae aju e..s-11i.
2 m'is Par semlainle, à c, ii. . adC 1 *ôT .Lue
Desjàrdmlis, No. 1. Haute-Vihe.

Québec, 2 jgdlet, 1849.

EAUX MINÉRALES

DE PLANTAGENET.

TFE soussigné ayant été îîommêé seul agent à
Québec , pour la vente deces Eaux célèlres, a

Phonneur d'infoxmer les citoyens de Québec et le
pnblic en général qu'il vient d'ouvrir un dépôt à
l'HOTEL DE HAYTER. ci-devant de VANNO-
VOUSN o 1 rue des Jardins, Haute-Ville, où il
et maintenant prêt à recevoir et à exécuter tous
ordres dont le public voudra bien le favoriser.

Ptix 1s. le galon ; 3s. la douzaine de bouteilles.

Québec, 25juin 1849.

J. HAYTER,
- Aget.

Avis a ceux qui doutggt,

ANALYSE

Il est impossible de publier tous les certificats
donnés à Montréal, depuis quelquetemps, au pro-
priétaire des Sources de Plantagenet. On publie
seulenient ceux donit les noms sont les plus con-
nus.

Dans le courant du mois, le public verra le grand
nombre de médecins qui ont donné des certificats
en faveur de ces Eaux. Des certificats nouveaux
sent donnés tous les jours. non pas de personnes
éloignées, mais de Montréal même,

CHOLERA.
En buvant de l'eau de Plantagenet le publie n'a

rien à craindre du choléra.

CERTIFICATS

DES MEDECINS DE QUIEBEC.
Québec, 2juillet 1849.

!MoNsIEUR.-L'analyse des eaux minérales de
Plantagenet, faite par Mr. Hunt, et les nombreux
certificats qui accompagnent votiecirculaire, sont
bien propres à attirer l'attention du public et la
confiance des pe(-rsonnes souffrantes de quelques
maladies chroiques.-Pour mna part donc et d'a-
près l'examen que j'en ai fait, je suis bien porté a
croire qu'elles possèdent des propriétés médicina-
les fort recommandables pour les affections chroni-
ques, maladies de la peau et enlin les dérange-
nmens d'es;tomac.

J'ai l'honneur de mè souscrire,
Monsieur,

Votre dévoué serviteur,
P. BAIL LARGEON, M. D.

Québec, 2juillet, 1849.
N ONSI EUR,

N'avant pas eu jusqu'à présent aucune
u4ai'iSm de recommander l'usage des

Emux de Plantagenet dans ma pratique
privée, je suis imcapable de donner aucun

imoigniage de leur effet favorable d'après
mon expérience personnelle, niais à en
juger par l'analyse qu'en a faite M.. Hunt,
je suis porté a croire que leur emploi est

très avantageux, 'ans les cas de dyspep-
sie, et d'a flections scrofuleuses et de rhu-
n.atisie chronique.1

J. P. RUSSELL M. D.

CERTIFICATS

DEZ MEDECINS DE MONTREAL.
Montréal, 17 Avril 1849.

L'analyse des eaux de Plantagenet m'ayant été
soumise telle que faite Par M. Hunt chimiste de la
commission géologique,jêconsidère e 'au pré-sente une combinaison et un agent médicinal pré-
cieux qui la rend admirablement ropre à la re-
commander contre plusieurs maladies.On la trou
vera capable d'aider à une indicatiou laxative,
anti-acide et altérante, et avec de tels objets en vue
elle deviendra précieuse dans les scrofules, dans les
formes cutanées de rhumatisme et de goutte, dans
les maladiew urinaire où uin traitement alcalin pour-
rait être utile dans. q nIlques dé-angements particu;-
liers --- l'estomac dans ce dterner cas sa puissan-
ce ain'i-acieet itéraite,devra rendre de grands

n-se quattités d'Ionde de Brôme et de Magnésie
iRl'aî4" t conzii<eiablcs, et en conséquence
oî.nnt n de imnportance à l'eau de Plata-

d :-ia adies où ces agents actifs sont
u - - -yant, ein plusieurs occasions,

* ,aobma pratique privée je puis
iti.ei que soin action sur les intestins n'estnulle-
m t ritante.

A. HALL, M. D.
Professeur de chlimie, Collège McGill.

Depuis quej'ai val'nalyeed. leau Miny40,de
Plantagenct faite par M. Hunt je l'ai considérée
comme un agent médicinal précieux et l'ai re-
commandée dans.un grand nombre de cas où je
pensais que les principes salins et autre ingrédiens
qu'elle contient, seraient utiles à mes malades.

M. McCALLOCM. M. D.
Professeur d'accouchement etc à l'université 8u

collége McGill.

Montréal, le 5 avril 1849.

Le propriétairede sources salines de Plantageuet,
M. Ch&. LaRocque m'a demandé mon opinion sur
l'efficacité.de cette eau. Je l'ai récemment em-
ployée dans des cas cbrociques de dyspepsie avec
un avantageadécidé. Jai trouvé qu'elles auîgmen-
tent l'appétit et agissent doucement comme laxatif.
D'après leur composition demontrée dans l'anal se
faite par T. S. Huut écr., je la crois capa'ble
d'exercer une influence favorable sur le foie et les
reins.

HY. MOUNT,
M. R.C. S. L.

1

ES So0 t r 4de -W 6&ffieneènE de P-

tels qe:è

Gra d Monde Mécanique
Grand4 7 Pelrè a e,

Do -edo ioptrique,

Jésa, -

Grand hisin Dioptrique,
Grand Aigle velin

Do -dot vérg,
Grand Raisin velin,

Cartons Bristol de toutes grandeurs et qualités.

si. & O. CREMABIE I
Québßl4j@u 184i e

otal des ingréiens soldes 21 voir mon attestation sur les vertus e édiluaem &dede igrdini slies 92,176(fl -de PIW gM«o je me rends bien volontir
E superl>e magazin main**i teceUpé par M. Eau 6l922 à votre demande et suis heureux de ïOUS exrier

L McGill, seler, bâtisse Wefe, Rue St. Jean, la confiance que jai -ur l'efficacité et Plinprer
MGadres eUsr ,u heureuseqle étermine sur .issue de plusieurs

F. EVANTUREL, La pesanteur spécifique de l'eau est 1006,277 tique la is e ae contrele uelles la tr
Avocat,. Contenant eau pure 1000. Comme je n'ai pas re- es d 414tens salins qui rentrent dans

No, 3 ûe!ßt. Louis. cueilli l'eau à la source, je ne puis déterminer la la compsi ô de cette eau, sont de nature a
Québ 2 Fé quonrtité d'acide carbonque qu'elle contient, mais m'autoiser, à làrecorrmranderspéecialement dansec ier 189. cette quantité parAît être considérab!e. les rhumatismes, les affections scrofuleuses pro-

._._T. S. H NT, fondes et constitutionnelles; les tumeurs blanc
Chimiste de la Commission Géologique. les névralgies -et plus particulièrement la scia-1 Bureau de l'Insp. GénI, tique.
"Lentr avl rsonnes ch esquelles les fonctions de

l'estmacTotNétéperverties par suite de l'usage
IichitectureRECTION, immodéré des boissons alcooliques, y trouveront

Poma4 et (no eìl' l e rs u i idiavant dléjeuneretune bou- un excellent correctif, bien propre à rétablir le47,o 12.y~- et e G!!e dan.s Il'dpMs-n.idi. ton de cet organe et l'harmonie des ;fonctions deél, i , Les persoques qui visitent les sources pour leur Péconomie en générai. Agréez Monsieur,
ce, illet 1849. santé en boivent souvent 2 gallons par jour. J. L. LEPROHON, M. D.

REMARQUES.

Monsieur -Les nombreux certificats que vous
avez reçus des plus éminents Médecins du pa ys,
me dispensent de faire l'éloge de votre Eau Mi-
nérale. J'ajouterai seulement que toutes les per-
sonnes qui en achètent à ma -Pharacte et qui en
font usage s'accordent à reconnaître leur efiet sa-
lutaire et la recommandent à tous leurs amis. J'ai
l'honneur de vous saluer.

P. E. PICAULT. M. D.

Dundee, 17 Avril 1849.
Mon dler ami,--En remeréiment des eat(s -raies d- Jantagenet, que vous avez eu l'bontédemenv eret doget J' -fait P4esaai 'ns plu-
sieurs casde yspepsie, et-Rhumatisme etc , etc.*
Je suis heureux de pouvoir vons dire, que ces eaux
sont un bienfait à la nature, et qu'eUes doivent
être recommandées à nos Habitants des Cam-
S anes surtout, comme remède avantageux et à

001tmarché.
J'ai conseillé à des femmes enceintes, sujettes àla constipatian d'en faire usage, et elles sebout frou-

ves très bien. Elles ont aussi guéri deux dant
sujettes aux tleus blanches qui en ont fait usage
sur Ja recomeandatsond

Je ne doute pas ue dans le choléra, d'après
l'analyse qui vient d'être faite par T, S. Hunt,
Chimiste, qu'elles seront très utiles, sturtout si ona le soin de s'en servir omrne préservatif, Et de
se purger d'avance avde ces eaux. -

L. H. MA'SSON M J& . -

27 mai, 1849.

J'ai recommandé à plusieurs de mes patients defaire usage des Eaux des Sources de Plantagenet,
et ils s'en son t invariablement bicu trouvés;- r4-
pondant à"l'action de l'estomac, excitant l'ré
tit, agissant légèrement mais efficacement sur le.
poumons et les intestins, spécialement sur cesderniers. Les invalides s'y attachent beaucoup.

WOIFRED NELSON. m. D.
Motréal, 21 mars 1849.
MR. CHARLEs LARocSE m'ayant soumis l'a-

nalyse des Eaux de Plantagenet faite par T. S.
HUNT, écuyer, et me demandant mon pinion,je dirai que la proportion çt la comnbinaison des
ingrédients qui entrent dans leur compositiondoivent admirablement les adopter au traitementde la goutte, de la gravelle, des rhumatismes, de
quel ues maladies du foie, de la dyspepsie, de
'Ihydropsie, et de toutes les espèces de serofules,
excepté la consomption.

Quand à son usage dans le choléra dont M. L.
a quelques certificats importants et respectables
il est digne de remarque que le traitement sal
du choléra acquiert beaucoup de faveur en Euro-
pe, des statistiques semblant prouver sa supériori-
té. Si tel est le cas, nous avons dans les Eaux
de Plantagenet, une excellente combinaison des
mains de la nature.

(Signé) S. C. SEWELL, M. D.
Professeur de matière médi-

eale au Collège McGill.
Montréal, 29 mars1949!

Monrrxn,
Pour répondre au désir que vos m'avez.t&rioi.

gné de connaitre mon oplmnion sur les effets et
l'utilité des Eaux de Plantagenet, je n'héite pas
à dire que d'après l'analyse qui en a été faite par
M. T. S. Hunt chimiste de la Commission Géo-
logique,, et à raison de leurs propriétés toniques,
altérantes, diurétiques et purgatives qui résultent
de leurs parties constituantes, elles devront être
avantageuses, suivant le mode d'administration,
dans le traiteient du rhumatisme, de la ,goutte,de certaines dyspep ss des affeçtions du foie. desscrofules, des hydropisies et de plusieurs autres
maladies, lorsqu'elles seront employée d'une ma-
nière judicieuse. Des mé6dicàments de et.êture sont de beaucoup préférables, seonemoi,l
une foule d'autres, qui nous viennent de partout,
dont la composition et conséqueAiment les pro-
priétés ne sont point connues, et qu'on ne se fait
pas scrupule, cependant, de recommander, sarW
discernement, dans la curation de toutes les ma-
ladies.

Le témoignage qu'on a donné en faveur- des
Eaux contre le choléra me parait mériter làtten-
tion. Cette médication offre beaucoup d'analogieavec celle préconisée en 1832 par le Dr, Stevens
et l'une des plus fécondes en résultats satisfaisants.

Votre, etc.,
J. G. BIBAUD, M. D.Prof. d'Anatomie, Ee de Méd. deMontréal.

31 .mars 1849.

Montréal, 31 mars 1849.
Ayant examiné l'analyse faite par T. S. Hunt,

écuyer, des Eaux Miné-rales des Sources de Plan-
tagenet, je dois à la justice de dire que, d'après
leur composition, elles peuvent être empla'ées

ec mavantage dans ldyspepsie, le rhumatisrme
les malies n'ehrveuses, les fièvres bilieuses, l'hy,
butpisi'écrosehémor yees. la constipation, le scor-

Plusieurs de mes maladn é qi jelsasrcm
mandées pour la dyanhlée et la dysee ie rem
ont retiré un avantage.bien marquéysetr. ,e

Je ne doute pas qu'elles puissent être utiles dan
ate choéra surtout, si on lemploie comme péser-

la maladie. E. H ITRUDEL, M, D.


